
  

 
 Située à environ 30 km du Batha Est, la vallée d’Amdabouka regorge de beaucoup de ressources 
naturelles, mais l’aspect le plus remarquable de cette vallée reste son capital humain. Elle traverse au 
total 16 villages. La population de cette vallée est estimée à 12 274 habitants, dont 2 846 femmes 
(23,18%). Les principales activités économiques pratiquées sont l’agriculture et l’élevage. Sur le plan 
agricole, les cultures produites pendant la saison pluvieuse sont le bérberé et le mil. Cette production est 
essentiellement destinée à l’autoconsommation. Pendant la saison chaude, quelques producteurs et 
productrices travaillent en maraîchage tandis que d’autres cultivent certaines variétés en décrue. Par 
conséquent, les activités de la vallée constituent une réelle plus -value pour la production agricole dans 
la zone du Batha. En ce qui concerne l’élevage, les troupeaux sont constitués de boeufs, petits ruminants, 
et camélins. Certains éleveurs sont nomades et pratiquent le pastoralisme. Nous avons noté la présence 
de couloirs de transhumance dans la zone. Actuellement, 4 seuils sont en construction dans la vallée. 
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Cette femme leader est très engagée dans la réalisation des activités de développement de la zone d’Amdabouka. Elle 

est en effet la Vice-Présidente du Groupement de Gestion des Ouvrages de la vallée. Ce groupement est constitué de 21 

membres issus des différents villages de la vallée. Mme Fatouma a été très impliqué dans le processus de construction 

des seuils dans la zone. Elle nous a rappelé les différentes étapes y afférent, à savoir la sensibilisation-conscientisation 

et la mise en place de la convention locale pour la gestion des ouvrages. Elle a aussi souligné l’importance de la signature 

des documents par les autorités locales et administratives de département du Batha Est. 

 

Mme Fatouma, nous l’avons rencontrée au milieu des travaux de construction des seuils dans la vallée d’Amdabouka. 

Cette dernière n’est pas restée les bras croisés à regarder les autres femmes travailler, mais elle a elle-même activement 

participé aux chantiers de construction des seuils. Mme Fatouma nous a expliqué comment les femmes ont procédé à la 

fouille de pratiquement tous les ouvrages. De plus, ce sont elles qui transportent l’eau, le sable et le gravier nécessaires 

à l’avancement des 4 chantiers. En ce qui concerne l’utilisation des gains économiques issus des constructions, elle a 

mentionné que cet argent lui permettait de couvrir les besoins courants de son foyer, l’achat de nourriture et d’habits- 

surtout pour la dernière fête d’Idal Fitir, ainsi que les frais relatifs à la santé et à l’éducation de ses enfants. Porte-parole 

des femmes des villages de la vallée d’Amdabouka, elle a indiqué que toutes placent un immense espoir dans les effets 

escomptés des seuils et des activités d’agriculture et d’élevage générées par ces ouvrages. Cependant, elles sollicitent 

davantage l’appui de GERTS et de ses partenaires dans la formation sur les itinéraires techniques des cultures et la mise 

à disposition de kits d’irrigation pour mieux valoriser les superficies aménagées. 

 

Participation de Mme Fatouma Tom ISSA à la construction des seuils dans la vallée d’Amdabouka, mai 2020 

 



  

Madame Fatouma Tom ISSA dans son jardin potager, mai 2020  
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